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Marcel-Cachin
un lycée déjà au cœur des Jeux 2024  

Matinée de rentrée pour ces bacheliers qui 
ont candidaté sur Parcoursup pour inté-
grer cette formation post-bac. Deux in-

vitées extérieures à l’Éducation nationale sont 
venues contextualiser leur choix de formation 
en leur parlant des Jeux Olympiques et Paralym-
piques 2024. « Mon but, explique la perchiste  
Maria Ribeiro-Tavarès, est de leur transmettre 
l’émotion que l’on peut ressentir, en tant qu’athlète, 
en participant au Jeux. À travers mon expérience, 
à Londres en 2012 et Rio en 2016, ils peuvent se 
projeter un peu plus, comprendre qu’on peut être 
du 93 et tirer parti des opportunités qui vont s’ou-
vrir. » Maria a dévoilé les coulisses que seule une 
sportive de haut niveau peut connaître : les perches 
qui ne sont pas livrées où elles devaient l’être, les 
relations entre délégations, mais aussi la peur de 

choisir la mauvaise stratégie, jusqu’aux leçons que 
l’on tire de ses échecs. 
Des sensations connues, à leur niveau, par son au-
ditoire puisque tous les étudiants assis dans la salle 
pratiquent un sport en club : foot, boxe, gym…

Un terrain favorable 
pour la formation
Pourquoi leur parler d’emblée des Jeux qui n’au-
ront lieu qu’en 2024 ? Carole Darty-Lurel, qui coor-
donne la mention AGSS n’a aucun mal à le justifier : 
« Se projeter à 3 ans quand on a leur âge, c’est 
le bout du monde. Ils n’ont pas vibré à ceux de 
Tokyo 2020, repoussés pour cause de la Covid-19. 
Et spontanément, ils ne font pas le lien entre leur 
formation ici et les Jeux : ils n’en parlent prati-
quement pas dans leur lettre de motivation pour 
intégrer la mention. Et pourtant, les Jeux seront 
un formidable levier pour les métiers du sport. »
C’est pourquoi la mission Jeux Olympiques et Para-
lympiques 2024 de Plaine Commune était présente 
ce matin là pour présenter aux étudiants, dossier à 
l’appui, ce que les Jeux apporteront au territoire et 
ce qu’ils laisseront en héritage. Qu’il s’agisse d’équi-
pements sportifs, de soutien à la pratique physique 
pour tous ou de lien avec d’autres politiques pu-

Le lycée Marcel-Cachin, situé à Saint-Ouen-sur-Seine 
et à proximité immédiate du futur Village des athlètes, 
a accueilli sa 3e promo de la mention complémentaire 
Animation et gestion de projets dans le secteur sportif 
autrement dit AGSS. Cette formation d’une durée d’un 
an, après le bac, propose à une quinzaine de jeunes 
de professionnaliser leur passion pour le sport et l’animation.
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Carole Darty-Lurel

Comment s’est mise en place cette mention 
complémentaire Animation et gestion 
de projets dans le secteur sportif ?
C’est une mention nationale que le lycée  
Marcel -Cachin et le seul à proposer en  
Seine-Saint-Denis. Cette mention a ouvert en sep-
tembre 2018. On a fait appel à ma compétence 
organisationnelle pour gérer sa mise en place. Le 
côté sportif, quant à lui, est assuré par Florian 
Martocq, professeur d’EPS. Cette mention part de 
notre conviction que le sport et l’animation sont 
porteurs d’emplois et que ce sont des filières 
demandant des parcours de formation très spé-
cifiques.

Pour vous, les Jeux olympiques et paralympiques 
sont donc un levier pour l’emploi...
Parfaitement, les Jeux vont aider le développement 
du sport pour tous. Des opportunités d’emploi vont 
se créer dans de nombreux domaines. Pour moi, 
il y a un enjeu majeur en matière de formation. Il 
faut profiter des prochaines années pour aider les 
jeunes du territoire à monter en compétences. Oui, 
les Jeux sont un véritable tremplin pour l’emploi, 
j’en suis convaincue, à condition de mettre en pa-
rallèle des parcours de formation solides.

coordinatrice de la mention 

complémentaire Animation et 

gestion de projets dans le secteur 

sportif, au lycée Marcel-Cachin  
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Marcel-Cachin
un lycée déjà au cœur des Jeux 2024  bliques comme la santé ou l’éducation pour ne citer 

qu’elles. Des domaines dans lesquels leur lycée aura 
des cartes à jouer. Et ses diplômes, une valeur re-
cherchée. « On se rend mieux compte que les Jeux 
seront une opportunité, commente Arthur, 19 ans. 
Ça me pousse à réussir. Ce sera encore plus évident 
pour ceux qui viendront après nous. »

Un lycée au cœur des Jeux
L’établissement lui-même pourrait servir d’exemple 
quand on parle de l’effet de levier des Jeux et de 
l’héritage bénéfique qu’ils laisseront. Le lycée  
Marcel-Cachin sera au cœur du  du futur village olym-
pique et sera reconstruit d’ici là pour s’intégrer à un 
campus de l’économie du sport. « Notre mention est 
un peu la préfiguration du futur lycée qui sera tourné 
vers les métiers du sport explique Carole Darty-Lurel. 
Mais déjà maintenant, on sent une évolution de la de-
mande d’activités physiques et sportives pour tous les 
publics ainsi que du côté des clubs qui recherchent des 
encadrants bien formés et diplômés. » Illustration avec 
Kada, 20 ans : « C’est le responsable de mon club de 
foot à Drancy où j’entraîne aussi l’équipe des jeunes de 
13 ans qui m’a parlé de cette mention complémentaire. 
Je me demandais quoi faire après mon BTS manage-
ment, le côté social de la formation m’a intéressé et je 
vise un BPJEPS. » Ils sont plusieurs à vouloir passer 
ce brevet professionnel de la jeunesse, de l’éducation 
populaire et du sport. Et cette mention est une porte 
d’entrée pour l’obtenir, qui leur permet de capitaliser 
deux unités sur les quatre nécessaires.
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